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CREE EN 2004, C'EST UN POLE MAJEUR DE
ET DE SOIN DES MALADIES CARDIAQUES,

FORMATION, DE RECHERCHE UNIVERSITAIRE

VASCULAIRES, METAROLIQUES ET RESPIRATOIRES.

RESPONSABLE COMMUNICATION,
J& PARTICIPE AV PROJET BULLES

S\TE /CNRS).
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SUR INVITATION DE PIERRE DA SiLVA,

D'INSERM, AU LARORATOIRE Dg LINSTITUT
DV THORAR (iNSERM /INANTES UNWER-

DURANT CE TEMPS DE RESIDENCE, JE SUIS
ACCUEILLIE PAR LES EQUIPES DE SCIENTIFIQUES
POUR DECOVVRIR LEURS TRAVAUX.
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RESUMER ACTIVITE DU LABORATOIAE

EN A0 PLANGCHES DE BANDE DESSINEE N

P
Ve

PAS UNE MINCE AFFAIRE, QUAND ON
SATT QUL ACCLEILLE QUATRE GRANDES

o GENETIQUE

ADIE cCULRIRES
AL
© PiinonaiRe ErABOVQUES

(BoN, POLR, LE MOMENT, CE SONT DES
GROS MOTS—=J'ANOVE QUE )'Al DL MAL
A SAVOIR DE Quoy ON ME PARLE...)

T S———

.- ET QU'IL EST EN LIEN AVEC
LHEPITAL NoRD LAENNEC Hu (HU De
NANTES, DANS UN PRINCIPE DE BOUCLE
VERTUEVSE AVEC LES PATIENTS !

C'eST VIMLA MAYOURA, LA RESPONSABLE
COMMUNICATION DU LABORATOIRE,
QUi M'ACCOMPAGNE UNE PARTIE DE
LA SEMAINC.

LES CoulolrS DES DEUX ETAGES SONT
TRES SiMiLAIRES. 1ILS SONT PONCTUES
DE PIECES PLUS OU MOINS GRANDES, DANS
LESQUELLES YOBSERUE DES GENS OCCUPES
A DE MINUTIEVSES TACHES...

JE T'A) PREVU UN |
PROGRAMME AUX
PETITS OIGNONS !




UNE GRANDE PARTIE DES TRAVAUX MENES A
LINSTATUT DU THORAX S’APPUIENT SUR LA DEcoy-
VERTE INCROYABLE DU MEDECIN JAPONAIS

SHINYA YAMANAKA :
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*CELLULES SOUCHES PLURIPOTENTES INDUITES

=
QU'EST-CE QUE C'gST? Ce SONT DES CELLULES
CREES EN LABORATOIRE , 1SSUES D'UN PRELE- s ©
VEMENT DE SANG OJ D URINE D'UN PATIiENT.

ON LEUR AJOUTE 3 OU 4 PROTEINES QUi REGULENT
LEXPRESSION DES GENES ...

OH,
RiEN DE BIEN
COMPUQUE .-

/ C€ST UN PeU CoMHe De
LA CUISINE,NOUS SAVEL...

CEST COMME Si ON AVAIT RENVOVE DES CELWIES ’\f{z_,.\
} DANS LE TEMPS ET QU'ON LEUR RENDAIT LA

POSSIBILITE DE DEVENIR DiFFERENTES |

C'eST PARTICUOLIEREMENT UTILE POUR LeS
RECHERCHES SUR LES PATHOLOGIES DE CES
ORGANES, CAR PRELEVER DesS CELLULES CHEZ
LES PATIENTS SERAIT TROP \NVASIF.

BON, MADAME MARTIN, ON VA AVOIR BESOIN

DE LLI PRENDRE UN PETIT BOUT DE CEUR......

MAIS UN PETIT BOUT-DE-RIEN-DUTOVT, HEIN,
NE VOUS INQUiETEZ PAS ! ~

.. ET HOP | LES CELLULES RETOURNENT A
LEUR ETAT DE CELLULES PLURIPOTENTES —
CEST-A-DIRE UETAT DANS LEQUEL ELLES SE
FORMENT, JUSTE APRES LA FECONDATION
DE UOVULE PAR UN SPERMATOZOIDE.

QU'eST-Ce QUE TV NEBUK
FAIRE QUAND TL SERAS
e, PLLVS GRANDE ?

ZE \euX DEVENIR UNE
CEL\ULE DE (CGEVR !

\ |

MOi FE FERA FIENCE PeAv! )
(NS

» o —
LES CHERCHEURS DE LINSTITUT DU THORAX FONT ENSUITE
SUBIR AUX CELLULES HIPS UNE TRANSFORMATION. -

CONSERVANT LE MEME PATRIMOINE GENETIQUE , ELLES
SONT DIFFERENCIEES €T DEVIENNENT DONC Des
¢ celLloLes De FOje, DE COBUR 0L DES NEDRONES |

Ko S - O

ORACE A CELA, LES CHERCHEURS PEUVENT
€E1UDIER UEVOLUTION DES CELLULES ET LEuR
REPONSE A DIFFERENTS TRAITEMENTS.

Ty Te RENDS COMPTE, CEST FOU QUAND

~

MEME, ON PEVUT CREER DES CELLLLES
CARDIAQUES A PARTIR DE PiPi |




LEQUIPE 4 S'INTERESSE A LA GENETIQUE HUMAINE.
GRACE AU SLQUENCAGE DE L'ADN, LES CHERCHEUR-EUSES
IDENTIFIENT DE NJOUVEAUX GENES IMPLIQUES DANS

JE RENCONTRE JULIEN BARC, QUi TRAVAILLE SUR LE .
SYNDROME DE BRUGADA. C'EST UNE MALADIE ELECTR \QUE

CERTAINES MALADIES.

MEGA SCQUENCEVR ADN # o
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I W
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’ SOUVENT, |L NN A AUCUN SYMPTOME ANNONCIATEUR,
AVCUN ANTECEDENT... C'esT (A MALADIE DU SPORTIF
QU TOMBE RAIDE SUR LE TERRAIN. ON DENOMBRE

50 000 DeCES PAR AN EN FRANCE — DgS JEUNES ADULTES
DE MOINS DE 4O ANS, DE SEXE MASCULIN POLR 80 7°—
DONC CEST LOIN D'ETRE ANECDOTIQUE ...
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LRp«\?\\a, PROVOQUANT LA MORT SUBITE CARDIAQUE.

~ \ v
POUR BATTRE, LE COELJR A BESOIN D'{MPULSIONS \i\
ELECTRIQUES. CELLES-CT RESULTENT DE VECHANGE N
D'IONS SODIUM DANS SES CANAUX.
CHEL (€S PATIENTS ATTEINTS DU SYNDROME D
BRUGADA, iL ¥ A UN DYSFONCTIONNEMENT DE CES (

_ IMPULS\ONS. O\

o
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LE DEVELOPPEMENT DE CETTE PATHOLOGIE.

BLALCOUP DE FACTEURS GENETIQUES VONT INFLUENCER CETTE_ DYSFONCTION.
GRACE A NOS EQUIPES, ON A \DENTIFIE UN ENSEMBLE DE 24 GENES , QUI,
LORSQU'ILS SONT PRESENTS TOUS eENSEMBLE, FAVORISENT CONSIDERABLEMENT

EN COMPRENANT BRUGADA, QUI COMPTE POUR 10™
DES MoRTS SUBITES CARDIAQUES, ON ESPERE ARRIVER A
COMPRENDRE DtS MALADIES PLUS COMPLEXES —

L' INFARCTUS DU MYOCARDE, PAR EXEMPLE.

LEUR MECANIGME COMMUN, \\

7 ON CHERCHE A COMPRENDRE COMMENT ELLE

C'eST LA FIBRILLATION VENTRICULAIRE.

ARRWE, POUR LA D\ AGNOSTIQUER PLUS TOT

&
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OL TROVVER DS TRAIVTEMENTS QU
POVRRONT LEVITER....
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LA GENETIQUE, CELA IMPLIQUE DES CLINICIENS,
DES BIOLOGISTES MOLECULAIRES POUR

TRAVAILLER SUR L’ADN, DES BIOSTAT|STICIENS
POLR TRAITER LES TERRAS DE DONNEES
GENEREES ... C'EST UNE GROSSE MACHINE !

APRES NOTRE ENTRETIEN, JE RENCONTRE UNE INGE-
NIEVURE, LISE BRAY, QUI ME MONTRE LES CELLULES
EN CULTURE DONT ELLE S'OCCLPE.-

VOYONS VOiiiR CoMMeNT VONT
MES PETA\TES CELLULES .... |

REGARDE! LORSQUE (JON OBSERVE DES
CELLVLES CARDIAQUES ISSUES DE CELLULES
HIPS, ON PEUT MEME LES VOIR BATTRE
TOUTES SEVLES!

o

L'EQUIPE 2 ("CANAUA ION\QUES €T CARDIOPATHIES?) | ON COLLABORE AVEC L& CHU DE NANTES €T\
TRAVAILLE, SUR CERT AINS PROJGTS EN LIEN AVEC L'UMCA*@O\)Q Rpéceecvcg\a DES PATIENTS ET Ta\KeQ
L,eQu\PE/l (“GeNG,T\QUE HUMAtN‘r’,”) DE DERISTER (£S MALAD\GS HEREDITAIRES DU :

RYTHME CARDIAQUE (Ui SE TRADLISENT PAR
DES MORTS SUBITES.

. 3! -.,v‘:, f A ad
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§ AHoVI! comme
LE FAMEUX SYNDROME
Dt BRUGADA.... -

(Genae eue
SY C.ONNA\T)

X UN'TE DE MEDECINE ET DE CHIRURGIE AMBULATOIRE

4

ON A DECOVVERT QUE CE SYNDROME AVAIT SON OR)6|WNT5NANT ON CHERCHE A cOMPRENDRE, AVEC LES
DANS UNE ZONE PRECISE DU COEUR; ON A IDENTIFIE LES g CELLVLES DE PATIENTS ATTEINTS, Si LA MALADIE SE

GENES QUi FONT QUE CE SYNDROME S€ DEVELOPPE... DEVELOPPE A LAGE ADULTE O Sl ELLE EST LA TRES

T6T DANS LE DEVELOPPEMENT CARDIAQUE..




NATHALIE MACCOMPAGNE OBSERUER L'EXPRESSION

DES PRoTéiNES PAR FLUORESCENCE AU MICROSCOPE.

J'Al DU MAL A COMPRENDRE CE QUE LES CHERCHEULRS
L\SENT DANS CES IMAGES, MAIS ME CONCERNANT...

... CTST UNE DES PLUS BELLES CHOSES
QUE VA1 VU D& MA Vie !

CELA RESSEMBLE A DES PETITES GALAKIES |Lav E
ET ¢A Me DONNE L'IMPRESSION D& JOiR k.
Se RAPPROCHER LINFINIMENT GRAND
eT UINFINIMENT PETIT....

MERCAED\ AQRES- MiD\, VIMLA M AMENE ViSITER LES
CEAVICLS WMEDICAUK DE L\Nsan A L'HOPITAL Mokb LAENNEC.
APRES DEUX JOURS COTE ‘LABO; ME OILA COTE "SoiN” POR
DECOWRIR L iNSTITUT DANS SA GLOBALITE : SERVICES DE
CARDIOLOGIE , CHIRVRGIE , ENDOCRINOLOGIE PNEVMOLOGIE,
NEURO - RADIOLOGIE ET RECHERCHE CuN\QUE

ON Y RENCONTRE AURELIE THOLLET, CHEFFE
DE PROJET AV CIC* IL S'AGIT D'ON CENTRE Qui
ACCLEILLE. DES PATIENTS ET LELRS FAMILLES,
DANS LE CADRE DE DEPISTAGE DE MALAD\ES A

A il
e ——

i 1

TR Tthes MPL\QuwS DANS ces PATHOLOG\ES

TROURLES HEREDITAIRES, LE CENTRL COLLAbORE
AVEC JVUEN BARC PouR DENTIFIER LES CAUSES GQNE:

XCENTRE DINVESTIGATION CUNIQUE |




VIMLA M'AMENE JeTER UN CEiL . LES EQUIPES DISPOSENT DE MATERIEL SPECIFIQUE POUR. L'ANA=
A LA ZONE RESERVEE AUX EFR: ) LYSE DU VOLUME ET DES CAPACITES PULMONAIRES DES PATIENTS

| ; (AVEC SPIROMETRIE; ENREGISTREMENT DES ECHANGES GAZEUX;
DES EPREVVES DEFFORT, DES TESTS DE MARCHE ...
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*EXPLORATIONS FONCTIONNELLES RESPIRATOIRES.

i Xy W) uw& | )

< ALLmT oN VA SUR LE PLATEAV 6‘%&3 OURS ON PEU NOEL POUR Mo

TECHNIQUE INTERVENTIONNEL ! QUAND JE VIENS iCt... JE SLIS FASCINEER !

LINSTITUT DU THORAX AV CHY DE NANTES EST LE SEuL CENTRE DE LA REGION ON PASSE UN PrL DE TEMPS SUR LE PLATEAU. .
HABILITE A PRATIQUER LA CHIRURGIE CARDIAQUE. EN EFFET, POLR GRACE A LA GENTILLESSE ET A LA DISPONIBILITE
POUVOIR EFFECTUER CERTAINES INTERVENTIONS DE CARDIOLOGIE, DeS EQLIPES ...

MEME LORSQU ELLES NE NECESSITENT PAS DE CHIRURGIE, iL FAUT

DISPOSER D'UNE EQUIPE DE CHIRURGIENS - AU-CAS -OD ..

... YAPPRENDS COMMENT ON LIBERE

UN STENT (C'EST UN MINUSCU(E TUBE

METALLIQUE EXPANSIBLE QUI MAINTIENT
e VUNE ARTERE ooveme).

ET DANS LA SALLE DE NEVRO-RADIO, ON NOUS MONTRE
COMMENT ON PREND EN CHARGE LES ANE-

) N ¥ 1ER SOIR, EN ' € S
VRiSMES CEREBRAUX. HIER SOIR, ENTRE L'ENTREE DANS CETTE

PIECE ET SA SORTIE, LE PATIENT SERA
RESTE EN TOUT ET POLR TOUT...
RUINZE MINUTES.

WOA, L \NTeRVENTION
€ST SUPER RAPiDE |




L’EQUlPG 3 TFZ:‘\\JAILLE SUR LE ROLE DeS
CELLULES MUSCULAIRES LISSES, ASSOCIE
AUX VAISSEAUX ET AUX BRONCHES.

LES CELLULES MUSCULAIRES LISSES, ON EN TROUVE PAR EXENPLE
DANS LE TURE DIGESTIF —CE SONT ELLES QUI FONT AVANCER LA

NOURRITURE DANS LE TUBE— 0L DANS LES VAISSEAUX SANGUINS -
ELLES REGUUENT LA PRESSION ARTERIELLE. ON NE LES

& CONTROLE PAS» CONSCIEMMENT, HMAIS ELLES FONT
PARTIE D'UN SYSTEME DE SAUVEGARDE
CHEZ L'HOMME..

CELLULES,
MUSCULAIRES

b VINCENT SAVUZEAV csT

[LN\V/Al PIRECTEVR DE RECHERCHES

2| iNsean. 1L TRAVAILE SUR

LASTHME ALLERGIQVE, QuI

SOLL\CITE BEAVUCOVP CES

CELLV LES MUSCULAIRES
LISSES.

- CeELw LF,S
MUSCULAIRES

PAS LISSES

L'ASTHME, POUR BEAVCOVP, CE NEST PAS
PRIS TRES AU SERIEUX... C-EST UN PEV LA
MALADIE DD SOUFFRETEUX, Qui NARRIE PAS

A COURIR (& CROSS A L'ECOLE ...

CE QUE LON SAIT MOING, C'EST QUE LOMS* ESTIME |
QUE CE SERA L'UNE DES MALADIES CHRONIQUES LES PLUS ]\
REPANDUVES DANS LE MONDE, D'ici QUELQUES TEMPS.

®ORGANISATION MONDIALE DE (A SANTE. |

L'EQUIPE DE VINCENT A DEUX AXES DE RECHERCHE :

IL,N'Y A PAS DE MEDICAMENT POUR (ES FORMES 1) A PARTIR DE BIOPSIES DE PATIENTS ASTHMATIQUES, ILS ONT
SEVERES ET CHAQUE ANNEE , ON COMPTE TOUT IDENTIFIE  UNE PROTEINE, SURACTIVEE CHEZ LES ASTHMATIQUES
DE MEME 500 OO0 DECES 5\)\Te A UNE CR\SE D'ASTHME | SEVERES. UNE MOLECULE A DONC ETE DEVELOPPEE, DONT LE

ROLE €.ST D'EN (NH{BER |'ACTION.




PATHOLOGIES SEVERES. LES CHERCHEURS ESPERENT

2) WS ETUDIENT AUSS| LA TAILLE DU TISSU MUSCULAIRE
LiSSE, QUi A TENDANCE A AUGMENTER DANS LE CAS DES

TROUVER COMMENT, D'UN ETAT QU'ON PENSAIT jpRéveR-
SIBLE, FAIRE RETROUVER A CE TiSSVU SA TAILLE NoRWALE.

GERVAISE LOIRAND EST LA CODIRECTRICE DE LEQUIPE 3.
ELLE ETUDIE LES ANEVRISMES \NTRACRANIENS,

i Thaa T

W
*x:;: ",‘
°c e IL Y A Deux SORTES D'AVC™:
LES AVC iSCHEMIQUES ET LES
ANC HEMORRAGIQUES.

« ACCIDENTS VASCULAIRES CERERRAUX.

L'AVC HEMORRAGIQUE EST SOUVENT PRoOQUE
PAR LU ECLATEMENT D'UNE PETITE DEFORMATION
D'UNE ARTERE EN FORME DE BALLONNET,
APPELLEE ANEVRISME.

GRACE A NOS RECHERCHES, NOUS AVONS
\DENTIFIE UN GENE DE PRED\SPOSITION A —

L'ANEVRISME. QUi MODIFIE LES CELLULES
QUI LA REND PLUS

LAIRES LiSSES DE SA PARO!,

FRAGILE ET QUI FINIT PAR SE ROMPAE.

LA PRESSION T LE FROTTEMENT DU SANG QUI,
C\RCULE DEFORMENT ET AGRANDISSENT PETIT A
PETIT LU ANENRISME BT OSENT SA PARO.

" LE SANG s& REPAND ALORS DANS LE TiSSU
CEREBRAL, IL NOIE LES NEURONES j BREF,
C'eEST MAUVAIS,




L'eQuIPE & TRAVAILLE SUR LES MALADIES .
CARDIOMETABOLIQUES, CEST-A-DIRE LES MALADIES
OU LE METABOUSME JO0E DN RolE ASSOCIE AU
BON FONCTIONNEMENT DES ORGANES VITAUX.

L'ESSENTIEL DES ETUDES PARTENT DU CONSTAT QUE LA PRE-
SENCE TROP IMPORTANTE DE LIPIDES DANS LE SANG PEULT
FAIRE COURIR LE RISQUE DE \oiR DES PLAQUES Sc, FORMER,
PUIS SE DECROCHER... ET OBSTRUER LES VAISSEAUX — C'EST
PAR EXEMPLE LE cAS LORS D'INFARCTUS ou D'AVC.

wa.@« .. . & .
/" LES DECES LIES A DES ACCIDENTS
VASCULAIRES CONSTITVENT LA PREMIERE

CAUSE DE MORTALITE AU MONDE —
DEVANT LE CANCER !

: NSRS

CEDRIC LE MAY DIRIGE DES RECHERCHES SUR LES
FACTEURS DE CES RiSQUES DE MORTALITE ET PLUS
PARTICULIEREMENT, LES CAUSES L{EES A LA CONCEN-
TRATION ELEVEE De CHOLESTEROL DANS LE SANG.

MAIS ALORS, POURQUOI CERTAINES PERSONNES ONT TROP
DE CHOLESTEROL DANS Le SANG ? QUEST-CE QUI EMPE CHE
SON ELIMINATION CORRELTE PAR LES VOIES BILIAIRES ?

AP

IC\, ON TRAVAILLE SUR DEVX HYPOT HESES. L'UNE EST
ASSEZ ANCIENNE ET A DEJA TRoUVE DES APPLICATIONS
CONCRETES. ELLE IMPLIQUE UNE PROTEINE (PCSK3) QUi

DEGRADE LA QUALITE DES RECEPTEURS DE LA PROTEINE
DV CHOLESTEROL .

TOUT LE MONDE PENSE QUE LE CHOLESTEROL,.
C'eST MALVAIS, C'EST*DANGEREVX?.. C'EST VRAL,
MALIS SEVLEMENT EN PARTIE ! EN EFFET, LE . _ |
CHOLESTEROL EST AUSSI TRANSFORME ET UTILISE
PAR NOTRE ORGANISME. SANS CHOLESTEROL,

oN NE POLRRAIT ToUT SIMPLEMENT PAS VIVRE |

MAIS Non, MAIS $)

ON_ VOUS DIT QUE
1 U8 GENTE

EN INHIBANT CETTE PROTEINE AVEC UN.TRAiTEMENTI\
LE CHOLESTEROL PEUT A NOUUEAU VENIR SE FIXER
DANS (€S RECEPTEURS ET ETRE ASSIMILE PAR

L'ORGANISME.




XAVIER PRIEVR ET SA couac;ue GILLIANE CHADEVF
S'INTERESSENT, EUX, A L'OBESITE.

TU CONNA\S (A PHRASE DE

LAVOISIER ? RiEN NE SE PERD,

RI\EN NE SE CREE, TOUT SE
TRANSFORMF,?

l EN PHYSIOLOGIE HUMAINE, CELA SE TRADUV|T PAR LA
BALANCE ENERGETIQUE : Si ON MANGE PLVS QU'ON
NE DEPENSE, iL Y A UN SUR?LUS D ENERGIE. CE
SURPLUS EST MIS DE cOTE PAR L'ORGANISME SouUS
FORME DE GRAS, DANS UN COMPTE EN BANQUE :

LE TiSSV ADIPe\)x C'eST LUI QUE JETUDIE SOLS
TOUTES S5 COUTURES |

CHEZ (ES INDIVIDUS ATTEINTS D OBESITE, ON OBSERVE
UNE AUGMENTAT ION DE LA TAILLE DU TlSSU ADIPEUX.

Sl CE N'ETAIT QUE CA, CE SERAIT UNE SIMPLE QUESTION
ESTHETIQUE ... MAlS LE P ROBLEME, ET (A OO CEST
DANGEREUX CbST QUAND LE GRAS Se DEPOSE DANS
D'AVTRES ORGANF,S NOTAMMENT (E FOIE...

NOTRE HWYPOTHESE EST QUELL FAT QU'ON ARRETE 0L QU'ON
CONTWVE DE STOKER LE GRAS DEPEND DE TROIS ACTELRS :
LA GOUTTELETTE LIiPIDIQUE (C'EST LE LIEV 00 LES LiPiDES

SONT STOCKES), LE RETICULUM ENDOPLASMIQUE ET
CA MITOCHONDRIE. ON ESSAIE DE COMPRENDRE LES .
SIGNAUX, DE SAVOIR POURQUOI, A UN MOMENT DONNE,
LE COMPTE N BANQUE €£5T PLEIN /

TR

-
3

XAVIER ET GiLIANE M'AMENENT EN LABORATOIRE
VOIiR UNE DE LEURS MACHINES, CENSEE ANALYSER
LES MiTOCHONDRIES.

GA, CEeST LA |
MACHWINE A CAFE.

MAIS LA PROCEDURE ST LONGLE ET YAVOLE
QUE JE NE COMPRENDS PAS TOUT CE QU'iL SE PASSE....

T LE SUSPENS €ST

C’eST DIFF|CILE DE VIVRE UN
SUSPENS QUAND CEST ABSCONS
coOMME (;A MAIS TRUST ME




TOUTE LA SEMAINE £T PRESQUE SANS PAVUSE, Y Al ere
ABREUEE D' INFORMATIONS. PECOUVRIR LES Acr\\m'es
DV LABORATOIRE ETATT PASSIONNANT, MAIS AUSST TRES
DENSE. LA RECHERCHE EST MULTIPLE ET TOUT SEMBLE
A LA FoisS AVANCER S\ VITE ET S\ LENTEMENT....

IZ =R 10

IL FAUT UNE BONNg D\ZANE
D'ANNEES ET EWl&ON A,5 MiLLIARD
De DOLLARS POUR DWELOPPER

UN MEDICAMENT...

3m‘ U R W LA

L

UN GRAND MERCI AUX CHERCHEURS ET CHERCHEUSES
QU M’ONT OUVERT LA PORTE DE (EUR BUREAV POLR
ME PRESENTER LEURS TRAVAUX |

REMERCIEMENTS A :

VIMLA MAYOURA, RESPONSABLE COMMUNICATION PE L'INSTITUT PU THORAX

JULIEN BARC, CHARGE PE RECHERCHE INSERM, EQUIPE PE RECHERCHE GENETIQUE HUMAINE

LISE BRAY, INGENIEURE P'ETUPE INSERM, EQUIPE PE RECHERCHE GENETIQUE HUMAINE

BETTY GARPIE, PIRECTRICE P'ETUPE, ECOLE PRATIQUE PES HAUTES ETUPES ET EQUIPE PE RECHERCHE GENETIQUE HUMAINE
AURELIE THOLLET, CHEFFE PE PROJETS TRANSLATIONNELS, CENTRES PE REFERENCE RYTHMOGEN ET CARPIOMYOPATHIES
NATHALIE GABORIT, PIRECTRICE PE RECHERCHE CNRS, EQUIPE PE RECHERCHE CANAUX IONIQUES ET CARPIOPATHIES

GUILLAUME LAMIRAULT, MATTRE PE CONFERENCES-PRATICIEN HOSPITALIER, SERVICE PE CARPIOLOGIE (CHU PE NANTES - NANTES
UNIVERSITE) ET EQUIPE PE RECHERCHE CANAUX IONIQUES ET CARPIOPATHIES

VINCENT SAUZEAU, PIRECTEUR PE RECHERCHE INSERM, EQUIPE PATHOLOGIES VASCULAIRES ET PULMONAIRES

GERVAISE LOIRAND, PIRECTRICE PE RECHERCHE INSERM, EQUIPE PATHOLOGIES VASCULAIRES ET PULMONAIRES

CEDPRIC LE MAY, PIRECTEUR PE RECHERCHE CNRS, EQUIPE MALAPIES CARPIOMETABOLIAUES

XAVIER PRIEUR, PROFESSEUR PES UNIVERSITES, EQUIPE MALAPIES CARPIOMETABOLIQUES

GILLIANE CHAPEUF, INGENIEURE PE RECHERCHE INSERM, EQUIPE MALAPIES CARPIOMETABOLIQUES

RICHARPD REPON, PIRECTEUR PE RECHERCHE INSERM, PIRECTEUR PU LABORATOIRE PE LINSTITUT PU THORAX

ET PIERRE DA SILVA, PHP, INGENIEUR PE RECHERCHE INSERM, RESPONSABLE PU SERVICE COMMUNICATION € CULTURE SCIENTIFIQUE
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